
Biological Control of Gypsy Moth
Scientists at the Atlantic Forestry Centre (AFC) are testing spray 
formulations of bacterial, hormonal, and viral agents for control-
ling gypsy moth populations in New Brunswick. The results are 
promising and may lead to environmentally sound, cost-   effective 
ways to minimize damage by this hardwood defoliator.

CFS-Atlantic
making a difference

The gypsy moth is an important introduced pest of our hardwood forests. It was first 
found in the northeastern United States in the 1860s and, since then, has expanded 
its range into Canada. The effects of gypsy moth 
defoliation are highly visible—when outbreaks 
occur near homes and cottages, lush green forests 
can be stripped of every leaf in just one season, 
leaving homeowners and woodlot owners 

v e r y 
u p s e t . 
Between 
2002 and 
2003, the 
gypsy moth 

doubled its range within New Brunswick. 
This is alarming, and suggests that the province 
is on the verge of a serious and costly outbreak.

CFS-AFC researcher Dr. Graham Thurston and his team are studying ways to 
suppress outbreaks of this potentially devastating pest using airborne biological 
control agents. They are testing the effectiveness of three different products: the Bt 
bacterium, Foray®; an insect hormone analogue, Mimic®; and a nuclearpolyhedrosis 
virus (NPV), Gypchek®.

The gypsy moth is not an easy insect to study. The caterpillars are very mobile and 
difficult to sample in any quantitative way. In order to assess the efficacy of the applied 
products, several different sampling methods were used: eggmass counts, insect feces 
(frass) traps, defoliation estimates, burlap tree band traps, and bioassays.
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Preliminary results show that all three 
biological control agents are potentially 
useful in the fight against gypsy moth. The Bt 
product Foray killed caterpillars within a day 
or two following application, the hormonal 
product Mimic within a week, and the viral 
product Gypchek after 10 days. However, in 
its favor, the virus in the viral spray persists 
in the population and 
continues to kill in 
subsequent  years . 
The viral infection 
also spreads to forests 
s u r r o u n d i n g  t h e 
sprayed areas and may 
limit future outbreaks.

Dr. Thurston’s team have determined that a 
single application of Mimic is very effective. 
Often, in other jurisdictions, two applications 
are made, but this may be unnecessary. Their 
research findings may save thousands of control 
dollars in programs where Mimic is being 
used. Dr. Thurston and his team suggest that 
Foray and Mimic are better suited to foliage 
protection, and viral sprays such as Gyptek 
are better suited to long-term population 
management. More research is necessary to 

learn how best 
to effectively 
i n c o r p o r a t e 
biological agents 
into integrated 
pest management 

Adult female gypsy moth

Adult male gypsy moth
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SCF-Atlantique
une différence importante

Les scientifiques au Centre de foresterie de l’Atlantique (CFA) 
testent des bouillies d’agents bactériologiques, hormonaux et 
viraux pour lutter contre les populations de spongieuse au Nou-
veau-Brunswick. Les résultats sont prometteurs et pourraient 
donner lieu à des façons écologiques et efficaces de minimiser 
les dommages causés par ce défoliateur de feuillus.

La spongieuse est un ravageur important qui a été introduit dans nos forêts de feuillus. 
Elle a été découverte dans le Nord-Est des États-Unis dans les années 1860 et, depuis, 
elle a étendu son aire de distribution au Canada. Les effets de la défoliation causée 
par la spongieuse sont très visibles. Lorsque 
des infestations ont lieu près de maisons et de 
chalets, des forêts vertes et luxuriantes peuvent 
être dépouillées de toutes leurs feuilles en une 
saison seulement, ce qui bouleverse les 
proprié-taires de maisons et de lots 

b o i s é s . 
Entre 2002 
et 2003, la 
spongieuse 
a doublé son 
aire au Nouveau-
Brunswick. Cela est inquiétant et semble indiquer que la 

province est sur le point de voir une infestation grave et coûteuse. 

M. Graham Thurston, chercheur au Centre de foresterie de l’Atlantique du Service 
canadien des forêts, et son équipe étudient des façons d’empêcher les infestations 
de ce ravageur potentiellement dévastateur à l’aide de biopesticides. Ils testent 
l’efficacité de trois produits : ForayMD, la bactérie B.t.; MimicMD, un analogue 
d’hormone d’insecte; Gypcheck MD, un virus de la polyédrose nucléaire (VPN).

Il n’est pas facile d’étudier la spongieuse. Les chenilles sont très mobiles et il est 
difficile de les échantillonner de façon quantitative. Pour évaluer l’efficacité des 
produits appliqués, plusieurs méthodes d’échantillonnage ont été employées : 
le dénombrement des masses d’œufs, des pièges à matières fécales (sciure et 
excréments) d’insectes, des estimations de la défoliation, des bandes de toile de jute 
et des épreuves biologiques.

Lutte biologique contre la spongieuseLutte biologique contre la spongieuse
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Les résultats préliminaires montrent que les 
trois biopesticides pourraient être utiles dans 
la lutte contre la spongieuse. Le produit de B.t. 
Foray a tué les chenilles en un jour ou deux 
après l’application, le produit hormonal Mimic 
dans une semaine et le produit viral Gypcheck 
après dix jours. Cependant, à son avantage, 
le virus dans la bouillie virale persiste dans 
la population et continue de tuer au cours 
des années ultérieures. 
L’infection virale se 
propage également aux 
forêts avoisinant les 
régions traitées et pourrait 
limiter les infestations 
futures. 

L’équipe de M. Thurston 
a constaté qu’une seule 

application de Mimic est très efficace. Souvent, 
dans d’autres régions, deux applications sont 
effectuées, mais il se peut que cela ne soit 
pas nécessaire. Les résultats de la recherche 
pourraient faire économiser des milliers de 
dollars dans les programmes où on se sert de 
Mimic. Selon M. Thurston et son équipe, Foray 
et Mimic sont mieux adaptés à la protection 
du feuillage, et les bouillies comme Gypcheck 

sont mieux adaptées à la gestion à long 
terme de la population. Des recherches 
plus poussées doivent être effectuées afin 

de découvrir 
l a  façon  la 
plus efficace 
d’incorporer 
d e s  a g e n t s 
biologiques 

Spongieuse adulte femelle

Spongieuse adulte mâle


